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Immigrés en Belgique : regards sur le passé, le présent, mais aussi tournés vers l’avenir 

A la rencontre des associations soutenues par  
Action Vivre Ensemble 

LE MOIS EN LE MOIS EN LE MOIS EN    
(presque) BREF(presque) BREF(presque) BREF   

Chère Lectrice, Cher Lecteur, 
Une année s’achève, la 49e pour Entraide et Fraternité et la 39e pour Action Vivre En-
semble… Autant dire que l’an 2011 sera festif ! 
Fortes de leurs longues années d’expériences, les deux associations se tourneront 

avec un nouveau dynamisme vers le futur. Mais pas de futur sans passé ! Le 50e anniversaire d’E&F et le 40e d’AVE se-
ront de magnifiques occasions pour vous présenter une rétrospective de ces années de combat, animées par la seule 
volonté, toujours présente, d’accompagner les populations les plus défavorisées d’ici ou d’ailleurs, dans un esprit de 
solidarité fraternelle. Dès aujourd’hui, notez dans vos agendas que le 20 mars 2011, une grande messe internationale 
sera célébrée à Bruxelles, en collaboration avec Broederlijk Delen et les communautés étrangères de Bruxelles; que le 2 
avril, nous ferons la fête toute la journée à Liège. Organisée en collaboration avec les jeunes d’Alter’Actifs, qui organi-
sent chaque année le « Festivanakham », elle s’adressera tant aux « anciens », qu’aux « nouveaux », aux familles, aux 
jeunes, aux moins jeunes… avec conférence, expos, animations pour enfants, parcours thématiques dans la ville… 
concerts en soirée… autant vous dire que ça va bouger ! Mais pas de futur sans présent ! En ce mois de décembre, n’ou-
blions pas qu’à côté de nous vivent des personnes en souffrance. L’hiver est déjà rude et des personnes sont isolées, des 
familles ont froid. Rappelons-nous que Noël est avant tout une fête d’accueil, de partage avec les plus démunis. Chaque 
geste compte !  
Toute l’équipe vous souhaite un très joyeux Noël et une belle année 2011  ! 

Laurence Clarebots 

Resp. Communication interne 

EDITOEDITOEDITO   

 « L’union fait la force ! » proclame quelqu’un. Assiste-t-on 
à une manifestation pour l’unité de la Belgique ? À un col-
loque anti-NVA ? Autour de la table, ce sont des personnes 
d’origines diverses, essentiellement africaines et italien-
nes, qui discutent. 
Cela ne date pas d’hier, la Belgique voit régulièrement – 
d’un œil bienveillant ou rétif selon les circonstances –  l’ar-
rivée d’immigrés sur son territoire. Ce fut le cas voilà envi-
ron 50 ans, avec l’afflux massif d’une main-d’œuvre italien-
ne « troquée » contre des sacs de charbon ; c’est encore le 
cas aujourd’hui avec l’arrivée de personnes en provenance 
d’autres continents. 
Passons sur les multiples difficultés rencontrées tant par 
les uns que par les autres en matière d’insertion, d’admi-
nistration, d’accès au travail ou au logement…  
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...pour privilégier le dynamisme associatif de ces person-
nes qui ont su puiser leur force dans la solidarité et l’action 
collective. Le rôle des femmes mérite une mention spécia-
le : ce sont elles, en majorité, qui s’investissent dans les 
associations et s’efforcent de trouver des idées pour pou-
voir non seulement s’intégrer à la société hôte, mais aussi 
y apporter leur richesse culturelle et sociale. À la clef, on 
retiendra un message universel : respecter la culture d’au-
trui, tant comme immigré que comme accueillant. 
Le tout s’est terminé, comme il se devait, autour de quel-
ques beignets et d’une bouteille de Chianti ! 

Renato Pinto, 
Coordinateur pour le Brabant wallon 

Le 27 octobre se sont rencontrés à Wavre, à l’initiative de Vivre Ensemble Éducation, les « Mamas » africaines de l’asso-
ciation Yambi Africa et quelques représentants de la communauté italienne. L’objectif de cette rencontre était de 
confronter le vécu de ces migrants « d’hier et d’aujourd’hui » : leurs difficultés et leurs attentes, mais aussi leurs expérien-
ces et leurs espoirs. 

« Yambi Africa » signifie « l’Afrique vous accueille à bras ouverts ». C’est une association ouverte au donner et au recevoir dans un 
monde fait de diversité. Elle s’est constituée après le constat d’injustices et de discriminations multiples dont sont l’objet les migran-
tes et migrants en matière d’intégration socioprofessionnelle et de citoyenneté. 

 

Photo Yambi Africa 
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C’est une très riche assemblée associative ou rencontre des associations des provinces de Namur et du Luxembourg sou-
tenues en 2010 par l’Action Vivre Ensemble qui s’est tenue le 9 novembre à Ciney.  Des échanges qui, agrémentés d’une 
touche d’humour, n’en conservent pas moins leurs qualités. 

En petits groupes et sur la base de leurs diverses expériences, les 
participants ont analysé le rôle des associations au sein de notre 
société. De là des échanges à la fois riches, passionnants, concrets 
et humains. Y furent reprises, de diverses manières, les notions de 
poissons pilotes, guides de montagne, goutes d’huile (pour dégrip-
per les rouages ou faire tache…), poils à gratter (en lien avec le tra-
vail de pression politique et la formulation de revendications), 
coups de pouce (par des formations) et roues de secours (mais en 
évitant le paternalisme). 

Cette belle journée fut l’occasion de décrire à ces remarquables 
acteurs de terrain le travail mené par Vivre Ensemble, dont la mise 
en réseau très bien montrée dans le DVD « Pauvreté, scandaleuse-
ment banale ? », qui reprend  des témoignages recueillis en divers 
lieux de Bruxelles et de Wallonie, dont  la maison de quartier « La 
Rochelle », le « Bar à soupe »  et des groupes d’alphabétisation.  
Furent aussi présentés le dossier «La pauvreté : fatalité ou scanda-
le ? », les analyses de Vivre Ensemble Education et la pièce 
« Pauvretés » proposées par Alvéole théâtre à l’occasion de la cam-
pagne d’Avent 2010. 

Avec beaucoup de sérieux et un humour parfois noir, les partici-
pants ont aussi pris le temps de mener, sous la forme d’un tribunal, 
une réflexion sur les préjugés souvent répandus dans le public vis-à
-vis des exclus. En sortit une invitation à changer nos regards et à 
travailler pour que les exclus, adultes et enfants, puissent se réali-
ser complètement, en prenant en compte l’expérience, l’écoute et 
le respect des autres ainsi que le développement de l’esprit criti-
que. 

         En fin de journée, ont été particulièrement relevées toutes les  
         richesses qui ont pu être partagées entre et avec les invités. 

Pareille rencontre a confirmé  que, comme son nom l’indique et à 39 ans de son lancement, Vivre Ensemble est bien sûr por-
teuse de la campagne d’Avent marquée par une collecte faite parmi les communautés chrétiennes des diocèses de Wallo-
nie et de Bruxelles, mais bien plus encore ! 

Jacques Briard  et  Pierre Alexis Roland 

Volontaires Région Namur/Luxembourg 
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Que serait notre monde sans les associations ?  Pour répondre à 
cette question, le deuxième échange mené consistait à partager ses 
conclusions avec les autres de manière créative. Les résultats ont 
été très surprenants. Les groupes formés par les participants se 
sont magnifiquement pris au jeu. Tandis qu’un groupe a présenté 
un sketch interprétant un dictateur aux prises avec le milieu asso-
ciatif, d’autres groupes ont créé des affiches originales sur un mon-
de avec et sans associations, d’autres encore ont proposé un « jeu 
tabou » ou un « minestrone de la solidarité ». Une pensée collecti-
ve ressort de ces échanges : S’il n’y avait pas d’associations - l’Hom-
me animé par la solidarité et son besoin de lien social - en invente-
rait pour s’unir aux d’autres ! 
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Goutte d’huile ou poil à gratter ? 
        ….Un débat animé entre associations des régions namuroises et luxembourgeoises... 



Ce mardi 23 novembre dernier, une soirée de réflexion sur 
le thème de la campagne Vivre Ensemble de cette année  
« Pauvreté: scandale ou fatalité » s’est déroulée à la salle 
Belle-Eau à Frasnes-lez-Buissenal.  
 

Pas moins de 25 personnes nous ont rejoints. J’introduis 
notre thème à travers un PowerPoint issu du dossier de 
VEE. Les témoignages de Fernande et de Jean-Marie, de 
l’ASBL « Les Ailes du Phoenix » de Bernissart, un des pro-
jets de l’Action Vivre Ensemble de la région, furent explici-
tes et complétés par un reportage de 7’ de NOTELE… 
 

La pauvreté existe bel et bien dans nos régions, constatent 
les participants qui ont débattu en 3 sous-groupes autour 
des 2 questions  suivantes :  
 

• Qu’est-ce qui nous a frappés dans les deux témoigna-
ges et en quoi cela nous interpelle-t-il ?  

 
• Que pouvons-nous faire concrètement pour nous enga-

ger aussi ? 
 

C’est à l’unanimité que les sous-groupes ont constaté l’ac-
croissement des difficultés à cause de l’augmentation de la 
pauvreté et de l’exclusion dans cette belle région des Colli-
nes. Depuis 3 à 5 ans, la population qui s’adresse à des 
banques alimentaires a changé : ce sont aussi des person-
nes  « comme tout le monde » qui viennent s’y approvi-
sionner !  

Dans le Hainaut, une groupe de cinq volontaires organisent des activités  
de sensibilisation  sur le thème de la pauvreté  

Depuis deux à trois ans s’est constitué dans le doyenné (qui regroupe trois communes : Frasnes, Ellezelles et Flo-
becq) un groupe « Pauvreté » composé de 5 personnes. Diverses activités ont déjà été organisées par ce groupe  au-
tour des pauvretés vécues tant au Sud qu’au Nord de notre planète. Une de ces activités, qui concerne les pauvretés 
en Belgique a marqué, il y a un an, la trentaine de participants qui avaient effectué un samedi la visite des associa-
tions de lutte contre la pauvreté et l’exclusion situées sur les trois communes…Depuis lors, la réflexion continue... 

On a bien senti qu’un certain fatalisme commençait à 
poindre parmi les participants. Après débat en sous-
groupes, les rapporteurs ont exprimé l’importance de tra-
vailler avec les associations qui ont déjà prouvé par le pas-
sé qu’elles peuvent apporter des solutions immédiates, 
mais aussi à plus long terme.  
 

S’il reste nécessaire de financer les projets soutenus par 
Action Vivre Ensemble, il faut dans le même temps s’enga-
ger individuellement afin de rompre avec l’isolement et 
l’exclusion. Avoir le courage d’aller à la rencontre de l’au-
tre dans nos villages.  
 
 
 
 

 
 
 

L’engagement collectif à travers les associations est pri-
mordial, comme le demande par exemple la Croix Rouge 
locale de Frasnes en faisant appel à des volontaires pour 
diverses activités au service des plus pauvres, comme net-
toyer des jouets de récupérations pour la fête de Noël des 
enfants… 
 

L’action politique a aussi été au centre des discussions… 
L’importance d’agir en interpellant nos responsables politi-
ques pour qu’ils développent des actions immédiates com-
me la possibilité pour les communes, via les CPAS, d’obte-
nir des vivres du Fonds Européen.  
 
La tâche est d’importance pour les politiques : il est grand 
temps qu’ils réfléchissent à des changements structurels 
pour éviter qu’à moyen et long terme la pauvreté ne dé-
passe pas les 15 % de la population en Belgique qui vivent 
avec moins de 899 €/mois…! 

Xavier Jadoul, 
Coordinateur régional Hainaut 
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 Donner du sens à son quotidien Volontaires en actionVolontaires en actionVolontaires en action   

Bénévole … Volontaire… solidarité… fraternité… pour quoi faire ? Ces mots si souvent prononcés, résonnent d’une 
belle et merveilleuse façon, si l’on se donne la peine de se les approprier, comme de fabuleux trésors. Car ils don-
nent du sens à notre quotidien. 

Seul(e), je ne peux rien faire… 
 

Mais si je m’y mets avec d’autres… tout est possible ! 
Le monde n’est plus « anonyme »… et je vois leurs visa-
ges !.....C’est Carmelina qui nous parle avec ferveur de ses 
rencontres avec des partenaires philippins, lors de sa visite 
des projets soutenus par Entraide et Fraternité.  
 

Ce sont Elena et Christian, économistes, qui éclairent notre 
recherche d’un nouveau vivre ensemble… C’est la joie des 
rencontres à la Maison de quartier « La Rochelle » à Roux… 
Ce sont les très nombreux groupes qui peu à peu créent un 
monde plus fraternel… Solidarités Nouvelles, Femmes Acti-
ves, les Ouvriers du cœur, le Forum Social, ATD-QM, et 
tant et tant d’autres… 
 

Ils sont nombreux à se battre, sans être à la Une, pour un 
vivre ensemble  respectueux de chacun… « Avec les au-
tres, tu peux changer le monde ! » 
 
 

Si vous aussi, vous voulez agir, appelez-nous sans plus 
tarder, rejoignez nos équipes !   

Ces dernières vous proposeront des sujets de discussions, 
mais aussi des actions concrètes à réaliser dans la bonne 

humeur et la convivialité !  
 

 (contacts bureaux régionaux, p. 12) 
 

    Marie-

Henriette Echterbille 

  Volontaire/Bénévole pour 

Entraide et Fraternité/Vivre Ensemble du 

Hainaut 

Didier se débat face au surendettement… 
Gisèle est seule pour faire face à la charge de ses 3 en-
fants, une charge de plus en plus lourde à porter ... 
Attentats en Irak, 53 morts… 
Inondations à répétitions… qui font de très nombreuses 
victimes… 
Nouveau cyclone en Haïti, déjà anéanti par le tremblement 
de terre récent… 
Sans-papiers, sans toit, sans terre, … sans avenir… 
La vie sur notre planète devient-elle impossible ? 
 

Face à tout ce désespoir, que faire ? Subir ? Regarder et se 
taire ? Ne rien faire ? Tout seul… rien n’est possible… 
 

Mais là, quatre personnes se regroupent et ensemble font 
face à la solitude et l’indifférence dans le quartier : visites 
des isolés, rencontres conviviales, jardin communautaire, 
entraide réciproque…, peu à peu les choses changent  à 
Bernissart! 
 

Ailleurs aussi, Jocelyne aide Didier à sortir de l’anonymat 
et l’aide à trouver des pistes pour sortir de ses problèmes 
et retrouver sa dignité. 
Là-bas, Catherine renseigne Gisèle sur un groupe St-
Vincent, où, avec d’autres, elle pourra faire face à ses char-
ges et donner à ses enfants un cadre de vie qui leur per-
mettra de s’épanouir… 
 

Ici en Belgique … là-bas au Sud ... 
Ces catastrophes ou phénomènes sont-ils le fruit du ha-
sard ?  Est-ce de leur faute ? Pourquoi certains « n’ont pas 
de problèmes » et d’autres sont écrasés  sous leur poids ? 
Qu’est ce qui fait fonctionner notre société ? L’avoir ? Le 
pouvoir ?  Quelle est la place de « l’être » ?  Que faire pour 
que « la Terre tourne plus juste » ?  

Passage à l’acte !  

Rejoignez-nous sans plus tarder !  

Les P’tites annonces Les P’tites annonces Les P’tites annonces    

Dans la région du Hainaut :  
 
Notre association Action Vivre Ensemble lance un ap-
pel à tous les volontaires pour participer à des marchés 
de Noël  pour :  
 

• sensibiliser le grand public à la problématique de la 
pauvreté et de l’exclusion par un jeu de questions /
réponses sur le thème  

 

• vendre des boules de Noël à 5 € destinées à soutenir 
financièrement les projets de l’Action Vivre Ensemble.  

 

Deux marchés seront animés :  
 
⇒ A Frasnes, le 10 décembre  
 
⇒ A Ellezelles, le 11 décembre.  
 
 

Contact :  
 

Xavier Jadoul Coordinateur régional:  
0473 310 231 ou 

xjadoul@scarlet.be 
 

 
 



Dans la région de Bruxelles :  
Deux grandes activités se dérouleront à Bruxelles et nous 
avons besoin de votre soutien.  Un peu de temps et beau-
coup de bonne volonté…cela devrait suffire !  
Venez nous rejoindre dans une ambiance conviviale !  
 

Nous avons besoin de :  
 

7 personnes pour le dimanche 19 décembre de 14h à 18h 
à l’occasion d’un concert à l’Eglise Ste-Alix qui débute à 
15h00, qui s’occuperaient de  

◊ L’accueil, 
◊ Le stand,  
◊ Service boissons et collation pendant l’entracte  
◊ Rangement de l’église après le spectacle 

 
(Entrée gratuite bien sûr aux personnes qui viennent don-
ner un coup de main) 

1 personne avec voiture le vendredi 14 janvier entre 
10h00 et 15h00  
 (remboursement frais d’essence) pour aller/retour- 

Bruxelles/Wavre 
 Il s’agit d’aller chercher le repas pour 40 personnes au 

sein d’une association qui aura préparé le repas. 
 
2 personnes  le samedi 15 janvier de 11h à 15h  

pour réchauffer le repas, le servir et faire la vaisselle. 
(repas offert à ceux qui viennent donner un coup de 
main) 

 

 

Les P’tites annonces Les P’tites annonces Les P’tites annonces (suite) (suite) (suite)    

Contacts pour les deux activités :     
Anne Le Garroy,  
Coordinatrice régionale Bruxelles 
14 rue de la Linière—1060 BRUXELLES 
Tél.: 02/533 29 58—GSM: 0479/56 77 61 

A tout volontaire qui participe activement à la réalisation de nos activités, nous offrons :  
• Une ambiance conviviale dans une équipe dynamique 
• Une assurance « volontaire » qui vous couvre lorsque vous êtes en mission pour nos associations 
• Un remboursement de certains frais (transports, essence, etc.) lors de vos missions pour nos associations 

A la recherche de pépites d'or !... 
 

Comme tous les chercheurs d'or, je pousse mon tamis dans le cours d'eau de mon histoire et chaque jour, j'en retire 
des pépites. Ce matin, je croise Isaïe,  un fonctionnaire du temple, mais qui vibre aux problèmes de ses contemporains 
(il y a 2700 ans)  : 
 

S'agit-il de courber la tête comme un jonc ?(...) 

le jeûne que je préfère, n'est-ce pas ceci : 

dénouer les liens provenant de la méchanceté... 

Partager ton pain avec l'affamé, 

et encore : les pauvres sans abri, tu les hébergeras 

si tu vois quelqu'un sans rien, tu le secourras, 

devant celui qui est ta propre chair, tu ne te déroberas pas.. 

Alors ta lumière poindra comme l'aurore ! (Isaïe 58 ,5-8 ) 
 

Puis, je croise Siddhartha, l'éveillé, qui m'invite à la compassion. Un de ses disciples m'interpelle : « Cesse de faire le 

mal, apprends à être bon, purifie le cœur. Ceci est véritablement le principe fondamental du bouddhisme.  C’est si sim-

ple que même un enfant de trois ans peut le comprendre ; mais c’est si difficile que même un vieil homme de quatre-

vingts ans ne peut le mettre en pratique. » (500 avant l'ère chrétienne)  
 

Et sur la route du charpentier de Nazareth, je me retrouve avec les exclus de son temps : collecteurs de taxes 
(attention, impurs !) et prostituées (attention, elles vous précèderont dans le royaume de Dieu !), veuves sans revenus 
et orphelins sans héritage… A l 'époque, la marmaille se fait chasser par les adultes comme des mouches mais il prend 
leur défense : il les accueille, les met au milieu du cercle et menace les 'abuseurs' : « les occasions de chuter sont inévi-

tables. Mais malheur à celui par qui elles surviennent ; il vaudrait mieux pour lui qu'on le jette à la mer, une ''meule à 

âne'' attachée au cou, plutôt qu'il soit la cause de la chute d'un seul de ces petits. Prenez garde à vous ! » (Luc 17, 1-3).  
 

Sur le chemin de Noël, avec les bergers tout crotteux, gens du voyage et sans domicile fixe, j'entends le chant de lu-
mière : Gloria et Paix sur terre... Promesse d'un monde nouveau, inconnu, vers lequel il faut nous mettre en route.  

Bonne marche à l'étoile !   
 

Pierre Gillet 

Animateur prêtre EF/AVE 6 

Contactez votre coordinateur régional….  

Il vous proposera des activités concrètes à réaliser !  
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Ce voyage est préparé pendant une année et vous aurez 
des formations :   
• formation au module « Le sud et moi… ».Ce module est 

un outil d’animation en 4 temps qui allie réflexion, outils, 
jeux et analyse. Par la formation à cet outil, les volontai-
res seront capables de comprendre les mécanismes ainsi 
que  les principes et techniques d’animation. 

• une formation continue suivant les pays et les thémati-
ques. 

• une rencontre particulière avec les partenaires des nou-
veaux pays qui ne seraient pas ceux du voyage d’immer-
sion 

 

Un suivi : 
• EF propose des rencontres régulières entre permanents 

et volontaires afin de recadrer les animations  
• Un suivi évaluatif quant au résultat obtenu ou à attein-

dre. 
 

Un échange  : Le volontaire s’engage à :  
• Participer aux réunions de préparation pour le voyage. 
• Voyager avec le souci de tirer le meilleur profit de ces 

rencontres…. 
• Faire des animations tant d’éducation au développe-

ment que de récolte de fonds en synergie avec le pôle 
jeunes et ce pour une période de deux ans minimum 
dans sa province et au-delà si besoin exceptionnel 

• D’être pro-actif dans sa province auprès des écoles. 
• S’adapter aux temps forts de l’association (les anima-

tions seront surtout centrées sur les mois de janvier à 
mai) 

 
 
 
 

Si vous vous sentez concerné, prenez contact  
avec Dolores Fourneau, Responsable Pôle Jeunes   

 Tél. : 0473/310.520   ou   
dolores.fourneau@entraide.be 

Profil recommandé : 

⇒ avoir la fibre pour le public scolaire  

⇒ être enseignant pensionné ou pré-pensionné ou 
avoir des disponibilités en journée 

⇒ avoir un véhicule et accepter de se déplacer (frais 
de carburant remboursés + assurance 
« volontaire ») 

⇒ savoir s’adapter à tous les genres de groupes 
(jeunes de 12 à 18 ans et de niveaux différents) 

⇒ avoir un « faible » pour les relations N/S et la soli-
darité internationale 

Dans un esprit d’équipe, nous proposons des formations 
théoriques et pratiques aux différents outils d’animation. 
Nous sommes vraiment désireux de faire du pôle jeune un 
lieu de convivialité et d’efficacité où chacun peut explorer 
ses propres capacités au service des jeunes de nos écoles. 
 

Faire passer le message, cela passe aussi 
par du vécu.  
 

Nous vous proposons de nous accompagner lors d’un 
voyage d’immersion dans le Sud.  
 
Il s’agit d’une possibilité de se rendre compte sur le terrain 
des actions entreprises par les partenaires d’EF et du ca-
dre global du pays concerné. De tels voyages allient la ri-
chesse d’une expérience concrète pour vivre des solidari-
tés à une analyse des causes du mal-développement.  
 
Ils permettent de rencontrer des acteurs de développe-
ment dans leur propre contexte, de réaliser des échanges 
d’expériences d’ici et de là bas en situant ces contacts 
dans une réflexion globale sur le contexte mondial qui 
inclut la situation belge et celle du pays visité.  

Voyage-relais, groupe de volontaire de la région de Namur/

Luxembourg / Hainaut au Congo/Rwanda, été 2009 

Le « Pôle jeunes » recherche des volontaires  
pour appuyer les animations dans les écoles !  



Les Pouvoirs Publics ont mis en œuvre diverses mesures de protec-
tion sociale pour faire face à ce problème. On peut citer l’accès au 
tarif social et au Fonds social mazout, qui est du ressort du niveau 
fédéral, ou l’octroi du statut de client protégé, qui relève des régions. 
L’intention de telles mesures est de garantir un accès à l’énergie pour 
un public qui en serait exclu, moyennant un dispositif complexe d’ai-
de et d’accompagnement contraignant par l’intermédiaire des CPAS. 

ACCÈS A L’ÉNERGIE ET PRÉCARITÉ :  
                                                          UN MARCHÉ DE DUPES ? 

ZOOM NORDZOOM NORDZOOM NORD   

L’accès à l’énergie est un droit fondamental au nom du principe inscrit dans le cadre de l’article 23 de la Constitution 
belge : « Chacun a le droit de mener une vie conforme à la dignité humaine ». 
Dans la pratique, les personnes précarisées peinent à faire respecter ce droit. 

Depuis 2007,  

le coût de l’énergie a augmenté  

de 20 à 25% 

Selon ses partisans, la libéralisation du marché du gaz et de l’é-
lectricité allait faire baisser les prix grâce au sacro-saint principe 
de concurrence. Cette baisse des prix devait alléger la facture 
énergétique des ménages et particulièrement des personnes les 
plus démunies. La désillusion fut au rendez-vous : depuis 2007, 
le coût de l’énergie a augmenté de 20 à 25% en raison des évo-
lutions du marché. Il en résulte des hausses de prix qui pèsent 
lourdement sur le budget des personnes les plus pauvres. 

Un des effets directs de la libéralisation est d’avoir accru le nombre de four-
nisseurs concurrents, offrant des prix différents, plus ou moins avantageux. 
Les stratégies commerciales visent un public favorisé, laissant de côté le pu-
blic précarisé, souvent marginalisé dans l’accès aux informations nécessaires 
pour effectuer une comparaison entre les fournisseurs. Il est bien connu que 
les contrats comprennent dans leurs conditions générales, souvent écrites en 
petits caractères, des clauses mentionnant les composantes des prix, les mo-
dalités de conclusion et de résiliation des contrats… qui sont incompréhensi-
bles pour beaucoup. 
Les personnes précarisées ne disposent pas toujours d’une connaissance suf-
fisante des termes du contrat, avec le risque de s’endetter suite à des factu-
res dont le montant dépasse ce qu’elles peuvent payer. Avec à la clé une me-
nace d’interruption brutale de la fourniture d’énergie par le fournisseur. 

Les stratégies commer-
ciales laissent de côté  

le public précarisé,  
souvent marginalisé 

dans l’accès aux  
informations  

Client protégé : en Région wallonne 
comme en Région bruxelloise, certains 
ménages en situation précaire ont droit 
à une protection particulière en cas de 
problèmes de paiement. Dans cette ca-
tégorie, on trouve aussi les personnes 
qui sont inscrites dans un processus de 
médiation de dettes ou de règlement 
collectif de dettes. 

Le limiteur de puissance : il s’agit d’un système qui limite le 
nombre d’ampères disponibles. Pour des raisons techniques, 
ce système n’existe que pour l’électricité. En Région wallon-
ne, la puissance est limitée à 10 ampères. A Bruxelles, elle est 
limitée à 6 ampères. 
 

Le placement d’un limiteur de puissance est une obligation 
légale pour tous les clients en défaut de paiement, qu’ils 
soient protégés ou non. Seul le Juge de Paix est habilité à dé-
cider de couper la fourniture de gaz et d’électricité. Il peut 
donner suite ou non à la demande de résiliation d’un contrat 
qui lie un fournisseur à un client endetté. Le Juge de Paix peut 
aussi imposer de poursuivre la fourniture d’énergie durant la 

période des mois d’hiver, sans limitation de puissance. 
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Les mesures d’aide aux ménages précarisés ont pour 
conséquence de renforcer les discriminations en les 
soumettant à des contrôles et à des restrictions qui 
limitent leur liberté de choix. C’est la notion de 
« responsabilisation » qui tend à s’imposer dans une 
société libérale qui valorise le mérite de l’individu et sa 
capacité à prendre en charge son propre destin.  
 

Le paradoxe de la libéralisation du marché du gaz et de 
l’électricité est de l’avoir rendu plus opaque pour tous 
ceux qui ne possèdent pas l’information et la compré-
hension des codes ou des langages spécifiques à notre 
société.  

Le statut de client protégé entraîne une suspension 
temporaire du contrat de fourniture. Il s’agit d’une 
« suspension » et non d’une « résiliation » du contrat, le 
temps d’apurer la dette avec le fournisseur commercial, 
sans menace de coupure immédiate et tout en ayant la 
possibilité de retrouver son contrat quand la situation 
est régularisée. Durant cette période, le client protégé 
garde une fourniture d’énergie. Il est alimenté par le 
GRD (Gestionnaire du Réseau de Distribution - régie 
communale ou intercommunale) qui joue le rôle de 
fournisseur de dernier ressort (fournisseur social) au 
tarif social. 
 

Toutefois, ces deux types de mesures entraînent de 
lourdes contraintes pour les personnes en difficulté de 
paiement, sans nécessairement résoudre les problè-
mes qui sont à l’origine de leur situation : 
 

Le limiteur de puissance est de 6 ampères ou encore 
1380 watts en Région bruxelloise. Cela ne  permet pas 
de passer l’aspirateur ni de faire fonctionner la machine 
à laver le linge. De même, ceux qui disposent d’un 
chauffage au mazout ne peuvent, avec 6 ampères, pro-
céder à l’allumage de la chaudière. 
 

Le statut de client protégé n’offre pas aux personnes la 
garantie de pouvoir s’en sortir. Le client doit acquitter 
sa dette non seulement vis-à-vis du GRD mais aussi celle 
qui la lie au fournisseur commercial.  
 

Seule l’intervention financière du CPAS serait de nature 
à l’aider réellement à faire face à sa dette vis-à-vis du 
fournisseur mais aussi, plus largement, à un endette-
ment chronique. 

Le problème vital pour les personnes précarisées qui ne 
peuvent pas honorer leur facture énergétique est, d’u-
ne part, de conserver un droit d’accès à l’énergie et, 
d’autre part, de trouver des solutions de nature à régler 
les litiges avec le fournisseur commercial. 
 

La loi confie au CPAS « une mission légale dans le cadre 

de la fourniture d’énergie aux plus défavorisés ». Cette 
mission inclut un volet d’accompagnement et de gui-
dance sociale et budgétaire.  Outre cette mission, l’arti-
cle 2 de la loi du 4 septembre 2002 charge le CPAS 
« d’octroyer une aide financière aux personnes dont la 

situation d’endettement est telle qu’elles ne peuvent 

plus faire face, malgré leurs efforts personnels, au paie-

ment de leurs factures de gaz et d’électricité ». 
 

Afin de donner aux CPAS les moyens de mener à bien 
cette mission, l’Etat a créé un « Fonds social énergie ». 
Ce Fonds est géré par la Commission de régulation de 
l’électricité et du gaz (CREG).  
 

Toutefois, les communes disposent d’une autonomie 
telle qu’elles peuvent laisser à leur CPAS une marge de 
manœuvre considérable dans l’attribution de cette ai-
de.  

Une caractéristique majeure du marché du gaz et de 
l’électricité est de fonctionner largement sur l’absence 
d’une connaissance suffisante de la législation en vi-
gueur. Cela pénalise particulièrement le public précarisé 
dépendant de fournisseurs qui réservent leurs avanta-
ges à ceux qui ont une capacité individuelle et collective 
de négocier avec eux. Il en résulte,  pour les personnes 
précarisées, une difficulté à défendre leur droit à l’éner-
gie en connaissance de cause, dans un marché trop 
complexe, et cela en dépit des mesures de protection 
sociale.  
 

Gérard Warnotte 

Volontaire 

Résumé : Isabelle Franck 

 

Le texte intégral de cette analyse peut être téléchargé sur 

notre site www.vivre-ensemble.be ou demandé par  

courrier au 02 227 66 80. 

Le CPAS :  
Obligation légale et action de responsabilisation 

Que dire des économies d’énergie quand on connaît 
l’état des logements auxquels ces locataires peuvent 
avoir accès vu leurs revenus modestes. C’est le locataire 
qui paie la facture d’énergie, et il est tributaire du pro-
priétaire qui est responsable des travaux à faire pour 
améliorer la performance énergétique de son bien.  
 
Les locataires les plus pauvres se trouvent bien démunis 
dans leur relation avec les propriétaires et condamnés à 
maintenir une consommation élevée d’énergie malgré 
les injonctions des CPAS. Le cruel dilemme est qu’ils pa-
raissent alors manquer à leur devoir d’économie, ce qui 
pousse certains CPAS à refuser de les aider financière-
ment !  

Conclusion : Un marché de dupes ?  
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AgendaAgendaAgenda   

Vivre Ensemble et Vie Féminine vous invitent, le temps 
d’une soirée, à changer de regard sur la pauvreté et la 
précarité. 
La précarité, « c’est quand on est tout juste… » pour 
s’en sortir.  
Après avoir payé le loyer et les factures, il ne reste plus 
grand-chose pour faire les courses au supermarché, 
acheter des chaussures pour le plus jeune et payer les 
médicaments à la pharmacie. Il faut toujours faire at-
tention, se débrouiller, trouver toutes sortes de trucs et 
astuces pour finir le mois. 
 
Cette situation, des milliers de personnes en Belgique et 
en Wallonie la connaissent – surtout les femmes. Com-
ment vivre et s’en sortir ? A partir du témoignage de 
Véronique et d’autres femmes, Vivre Ensemble et Vie 
Féminine vous invitent à changer de regard et à mieux 
comprendre le quotidien de ces femmes qui se battent 
tous les jours pour trouver des solutions et faire face 
aux fins de mois difficiles. Cette soirée pourra aussi être 
l’occasion de s’interroger sur la responsabilité de notre 
société quand on parle de précarité et de pauvreté. 
Des solutions existent pour lutter contre la pauvreté, et 
la première, c’est la création de liens sociaux. 
Vous tous, hommes et femmes, venez nous rejoindre 
pour cette soirée qui veut aussi mettre l’accent sur les 
alternatives et toutes les initiatives pour résister à la 
pauvreté. 
L’exposé sera suivi du dvd « Féminin précaire, tout ce 

qui ne se voit pas ». Ensuite, nous vous proposons un 

échange-débat sur le thème avec certaines femmes té-

moignant  dans le dvd. 

Renseignements pratiques : 
À partir de 18H30 : bol de soupe et sandwich 
19H : début de la soirée. 
Adresse : à l’église de Sorinnes  
Rens : 081/ 41 41 22 

La plate-forme « Chrétiens Solidaires »* vous invite à 
une journée de témoignages et de réflexion, le samedi 
15 janvier 2011 de 9h30 à 16h00 au Vicariat de Bruxel-
les, rue de la Linière 14, 1060 Bruxelles. 
 

Certes, le phénomène dépasse la Région Bruxelloise, 
ainsi que l’a fait apparaître l’« année européenne de 
lutte contre la pauvreté et l’exclusion » qui va bientôt 
s’achever. Mais, dans notre région, autour de nous, 
dans notre environnement, les situations dramatiques 
se multiplient et la résignation gagne les esprits. 
 

Comment lutter contre le sentiment d’impuissance ? 
Que pouvons-nous faire ? 

Quels moyens avons-nous ? 
 

Pour mettre en commun nos pistes d’action et réfléchir 
ensemble, nous vous proposons une journée avec des 
acteurs du mouvement associatif (représentants des 
associations Welcome Babbelkot, O Familie O Casa, 
Convivial et du Centre de Prévention des Violences Fa-
miliales et Conjugales). Pierre Defraigne, économiste, 
nous aidera à discerner le contexte global dans lequel se 
développent des situations d’« intolérable pauvreté ». 
Avec lui, nous chercherons à dépasser notre sentiment 
d’impuissance et à trouver des actions de solidarité per-
tinentes. 
 

Renseignements pratiques :  
PAF : 8 € (repas chaud compris) 
Infos et inscription (pour le 7 janvier 2011 au plus tard) :  
bruxelles@entraide.be 
02 533 29 58 ou 0479 56 77 61 
 

* La plate-forme « Chrétiens Solidaires » regroupe le 
Centre AVEC, le Centre de Formation Cardijn (CEFOC), la 
Pastorale Ouvrière, Vivre Ensemble Education et la 
Commission Justice et Paix. 
 

Soirée/débat le 9 décembre à Dinant :  
« La précarité, osons changer de regard » 

Journée de témoignages et de réflexion  
le 15 janvier à Bruxelles 

Soirée/débat le 16 décembre à 19h30  Bertrix 

La pauvreté : « Digne débrouille ou fatal système ? »  
Comment les associations accueillent-elles la dignité et la 
débrouille des personnes, et fontelle « grains de sable » 
dans les rouages du système ? 
 
Lieu  : La maison du village (1er étage)  
Place des trois fers 13, 6880 Bertrix 
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Planning de formation à la thématique de la Campagne d’Entraide et Fraternité 2011 

Attention : Pour une meilleure organisa-
tion, merci de vous inscrire :  
catherine.houssiau@entraide.be ou au 
02/227.66.80 

« Au Nord comme au Sud de la planète, la logique du 

« marché » déborde de la sphère économique et envahit 

les domaines de l’activité humaine, jusque là épargnés par 

la notion de « propriété privée ». Partout les peuples sont 

dépossédés de leur patrimoine commun et de 

leurs biens et services publics au profit d’une 

minorité d’acteurs économiques dominants : la 

terre se fait rare pour les petits paysans du Sud 

car des multinationales de l’agro-alimentaire 

font main basse sur cette ressource vitale ; les 

services et les biens publics du Nord sont ré-

duits de façon draconienne, car vendus à des 

opérateurs privés…. Conséquence : des millions 

d’hommes et de femmes sont expropriés de 

leur « patrimoine commun ».  

 

Cependant, face à ce phénomène de marchan-

disation, des initiatives se créent pour contrer 

cette logique et se réapproprier le monde : des paysans 

sans-terre occupent des terrains laissés en friche ; des sans-

abri « squattent » des bâtiments à l’abandon, des citoyens 

et des citoyennes se battent dans leurs villes et villages 

pour se réapproprier l’espace public, pour réaffirmer la 

notion de bien commun, pour asséner cette réalité : « le 

monde nous appartient et il n’est pas à vendre au  plus 

offrant ! » 

Le week-end de formation des jeunes volontaires Alter’actifs  
d’Entraide et Fraternité/Vivre Ensemble 

 

5e édition : du vendredi 28 au dimanche 30 janvier 2011  
à la Station Scientifique de l’Université de Liège dans les Hautes-Fagnes (Mont-Rigi) 

 

Thème de cette année : « Le monde nous appartient ! » 

Les journées de formation veulent mettre à l’honneur ces 
différentes luttes. Elles veulent aussi permettre à des 
jeunes engagés dans la solidarité internationale de cons-
truire leurs propres actions citoyennes pour se réappro-

prier l’espace public.  
 

Au menu : initiation aux techniques de la 
désobéissance civile, introduction à la thé-
matique de la campagne d’Entraide et Fra-
ternité – l’accès à la terre-, ateliers pour 
construire des actions et mobilisations ci-
toyennes, jeux pédagogiques, ciné-débat, 
balade contée dans la réserve naturelle, … 
convivialité et bonne humeur !!! 
 

Chaque année entre 30 et 40 jeunes se re-
trouvent pour un bol d’air pur et pour se 
rafraîchir les idées … pourquoi pas toi aus-
si ?  

 
Infos, programme complet, inscriptions :  
François Letocart—Service Animation Jeunes 
129, rue des Bruyères- 4000 Liège—04 229 79 47 
Ou 0476 332 315—francois.letocart@entraide.be             
www.alteractifs.be 
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Mise au vert dans les Hautes-Fagnes 

Rappel : Cette formation, préparée avec la Commission Justice et Paix (CJP) 
comprend 7 modules (les 2 premiers modules ont déjà eut lieu au mois de 
novembre). 
Merci de diffuser cette information aux personnes qui pourraient être intéres-
sées. Au plaisir de vous y retrouver ! 

Module 3 : le 14 décembre de 9h30 à 12h30 :  
rue de la Linière, 14—1060 Bruxelles 
« La pression sur la terre par les ressources minières » 

avec Frédéric Triest de la Commission Jusitce et Paix (CJP)
+ cet enjeu de manière particulière aux Philippines 
 

Module 4 : le 14 décembre de 13h30 à 16h30 :  
rue de la Linière, 14—1060 Bruxelles 
Exercice méthodologique sur « le politique » à partir des 

revendications « terre »  avec Santiago Fisher, de la CJP. 

Module 5 : le 20 janvier :  
32, rue du Gouv. Provisoire 1000 Bxl de 9h30 à 12h30 

« Les Philippines : contexte politico – socioculturel »  avec 
Karl Wintgens d’Entraide et Fraternité 
 

Module 6 : le 20 janvier :  
32, rue du Gouv. Provisoire  1000 BXL de 13h30 à 16h30 

« Présentation du travail de nos partenaires aux Philippi-

nes » avec Karl Wintgens d’Entraide et Fraternité 

14 JANVIER : 9h30—16h00 
 Rue du Gouvernement Provisoire, 32—1000 Bruxelles 

Journée de formation aux outils de campagne 

Module 7 : le 17 février :  
32, rue du Gouv. Provisoire 1000 Bxl  de 9h30 à 12h30 ( à 
confirmer) 
« Les différentes fonctions de la terre » en collaboration 
avec la CJP 
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Animation Jeunes :  
François Letocart : 
0473/310.218  
Dolorès Fourneau : 
0473/310.520  

 

Plus d’infos sur     www.entraide.be          www.vivre-ensemble.be 

Suite à la demande croissante de renforcement des capacités des associations partenaires 
que nous soutenons dans une quinzaine de pays du Sud, Entraide et Fraternité a décidé 
récemment de mettre en place des « points d’appui » locaux ou régionaux.  
 

De quoi s’agit-il ? 
 

Selon le contexte et les besoins, un coopérant expatrié ou un expert local représentera En-
traide et Fraternité auprès des associations partenaires d’un pays ou d’une région.  Prochai-
nement ce sera le cas d’Haïti, de la Région des Grands Lacs (Burundi, RDC, Rwanda) et du 
Pérou.  
 

Comme le dit bien l’appellation « point d’appui », il s’agira effectivement d’une personne 
qui appuiera concrètement nos partenaires dans l’élaboration, l’exécution et le suivi d’acti-
vités menées avec notre soutien financier. C’est donc un rôle de soutien et de proximité  
dont il s’agit. Faire vivre concrètement le partenariat a toujours été un aspect fondamental 
de notre action, un aspect dont nous sommes fiers et qui a marqué, dès le début, notre his-
toire, depuis presque 50 ans. Et pour que ces partenariats soient encore plus durables nous 
nous engageons plus concrètement aux cotés d’associations qui continuent à lutter pour 
que la terre tourne plus juste. 
 

Pour plus d’information sur ces points d’appui et profils recherchés :   
visitez notre site www.entraide.be 

Offre d’emploi :   
Points d’appui en Haïti, Pérou, Région des Grands Lacs 

InfosInfosInfos   

Erratum Gazette de l’Avent : Une erreur s’est glissée dans la présentation du projet ACRF « les Détourn’el-

les » dans la gazette de l’Avent (p.22)  : ce projet se situe bien à Gedinne mais a été introduit par l’ACRF 

région Ardenne/Condroz/ Famenne-, d’où l’adresse erronée de Rendeux. La bonne adresse du projet des 

Détourn’elles est Louette Saint Denis, sur la commune de Gedinne. Le tel est bien correct : 061/ 58 88 79. 


